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Jésus n'a rien écrit, il s'est contenté d'un enseignement oral, comme les « rabbis » de son temps. Ce sont les apôtres qui vont mettre en forme sa prédication en rédigeant une cinquantaine d'années plus tard les Evangiles. Ils sont au nombre de quatre et leurs informations ne sont pas toutes identiques, ce qui montre en fait l'authenticité d'un certain nombre de faits.
C'est surtout à Saint Paul que l'on doit la création d'une religion nouvelle. D'abord farouchement anti-chrétien, il a la révélation sur le chemin de Damas et devient l'apôtre des gentils. voir le dossier pages 58 59
I. Quels sont les grands principes du Christianisme, tels qu'ils furent développés aux premiers temps, en particulier par Saint Paul ?
- au début, les chrétiens sont une secte juive, puis Paul ouvre la religion juive sur les grecs, les juifs n'ayant pas voulu du message de Jésus. Ainsi, il adapte le message de Jésus aux païens.
- il n'y a plus de peuple élu, mais un peuple des croyants, l'élection ne se marque plus dans la chair (circoncision) mais dans le cœur.
- Dieu n'est plus le dieu de vengeance de l'Ancien Testament mais un dieu miséricordieux. Le chrétien pardonne à ses ennemis et aime son prochain, Dieu pardonne aux hommes leurs péchés. Le baptême lave du péché originel. Jésus s'est sacrifié pour racheter les péchés des hommes.
- le christianisme, à la différence des religions civiques de l'Antiquité, promet aux fidèles la vie éternelle au paradis (ou la damnation éternelle). 
- le christianisme est comme le judaïsme un monothéisme qui ne reconnaît pas les autres religions, en particulier les cultes civiques romains. La religion chrétienne s'organise autour de la célébration hebdomadaire de la messe et de fêtes : Noël, l'Epiphanie, le Carême, les Rameaux, Pâques, l'Ascension, la Pentecôte. voir dossier  p 60 61
II L'affirmation du christianisme
1. Rome et les Chrétien

a) Rome et les Chrétiens : l'affrontement
La lutte entre les chrétiens et Rome part d'un malentendu. Pour les Romains, les chrétiens sont d'abord une secte juive qu'ils ne distinguent pas des autres juifs. Ensuite, lorsque les deux religions se séparent, ils espèrent que le christianisme sera compatible avec les cultes civiques, comme le sont les autres religions orientales, comme 

celle de Mithra, par exemple. Mais les chrétiens refusent les sacrifices à l'empereur, comme la cohabitation avec les autres cultes, ce qui entraîne des persécutions.
b) La formation d'un empire chrétien
Peu à peu, les chrétiens gagnent du terrain, qui obtiennent l'édit de tolérance de Milan en 313, après la victoire de l'empereur Constantin qui avait mis un chrisme sur son étendard. C'est Théodose qui fera en 393 du christianisme la seule religion autorisée de l'empire. Les persécutions se retourneront contre les païens, contre les juifs et contre tous ceux qui ne suivent pas le dogme, tel qu'il sera défini par les conciles (voir page 65) .
La coexistence avec les juifs est au début pacifique ; les persécutions systématiques ne commenceront que beaucoup plus tard, à l'époque des Croisades. Pendant cette période, les Juifs mettent au point le Talmud entre le III° et le VI° siècle : Talmud de Babylone et Talmud de Jérusalem, comprenant des commentaires de la Torah, qui continueront d'être faits au cours des siècles. La plupart des Juifs ne vit plus en terre d'Israël, mais forme la diaspora.

2. L'évolution du christianisme au Moyen Âge
Peu à peu, la doctrine chrétienne se précise, l'Eglise se hiérarchise. Les chrétiens se rassemblent en communautés appelées églises (=assemblées), qui élisent des anciens (=presbyteroi : prêtres) pour conduire le culte. Les églises se groupent par voisinage géographique sous la direction d'un surveillant (episcopos = évêque). On décide au 2è siècle que l'évêque de Rome sera le premier d'entre les évêques, le pape. Les évêques se réunissent pour fixer la doctrine chrétienne ( = dogme ) en synodes, qui définissent quelle est la "voie droite" (=orthodoxie). Les divergences sont nombreuses :faut-il rester une branche du judaïsme ou devenir une nouvelle religion ?Jésus est il supérieur au Père ? = dogme de la Trinité (concile de Nicée en 325, qui fixe aussi le Credo. Au 4ème siècle apparaît le monachisme : des Chrétiens décident de se retirer du monde et de vivre dans des communautés soumises à des règles : c'est le cas de Saint Martin, qui fonde près de Poitiers en 360 le premier monastère d'Occident. Benoît de Nursie fonde en 529 le monastère du Mont Cassin et établit la règle bénédictine : c'est la naissance du premier ordre monastique, qui aura un grand succès en Gaule, en Angleterre, en Irlande. 

Les fidèles feront d'importantes donations, qui permettront à ces monastères de demeurer des îlots de civilisation et de richesse dans l'Europe appauvrie des grandes Invasions : c'est par eux que se transmettra une partie de l'héritage de l'Antiquité  l'autre partie, la plus importante, sera conservée par l'Empire romain d'Orient.

L’héritage judéo chrétien reste très fort dans le monde
